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propre d'n a4iialiettle lirîniffere (Nv'inan ii) ;d'autres
croi,ntt. ii unie îîololato e t.ul)s uiiniiifi-res. un alén-io-
cy.4tôm)ii(ui Sire>'» enfin 1 epage, qui a biien é-tudié
lat question. 4-'n fait une séeîér'é ro-l-"'<ih îw

Il e-st <jeux autres orgîn11ls (lui subissent une telle
(leenrececekystique: le sein vt le test-icule, fait (11ic

L11Jarî4 a1 bien lis4 0nluie

Que l'atli'tion évolue l.t.îc et Soi tco .tj
ave Une [1isse, longue viressort Clfireiln(nt. des obser-
vittions e'iliiqiies. Ainsi Nieîniack rapportel >era
tien d'une- mailade (ielîcore vivanîte et chtez laquelle e-
pendant il 11N ait fait douze. ans auparavant le d1iagnos-
tic de déééecnekystiquee des dieux reins.

Jos4era.nd 1 iétiltii lat Société Mé1dicale de Lyon
les (deux reins8 poh'ky'stîquies d'une femme muort(-e à 638
ans d'urémie. Chaque rein pesait un kilogramme. lIai-
bron rapportait galemnent i lat Société Anatomnique (ie
Paris, la mort d'un huomme qui avait succombé d'urémiiie
à% l'âge dau 51 ans. Chaque rein pesait 900 grammiles et
présentait dle très nombreux kystes de toutes dimnen-
sions. l'as de formations kystiq1 ues dans aucun autre
organe. lei comme pour le kyste du rein, lat fenmme y
semble prédi.posée plus que l'homme.

Pour Ce qui est de l'évolution clinique dIo cette af-
feetion, elle est, tout a fait in.sidieuse et les malades ou
viennen'lt consulter le médecin pouri des iniisses aux.\ flancs
oi mîetrcnt a un âge avancé doe onplication rénale ou
de qulnateorganle.

Pour nous résumler, noeus dirons qlue le 1S4/8fr Rémil
I . sec nmontre îilutAL avant Il'âge adulte.
2). et surtout chez lat femme -
«3. qu'il se Lreiit souvent par (les crises,
''. parfois par (les hématuries
5. et (lue l'organe congénère est géêné'ralenient in-

Que l JCpdc iyd ite U, s'il est, indiff'rent a l'âge
et aut sexe, se manifeste par (les symptômes plutôt ido'u-
tiques àb ceux dut kZyste simaple ;-

Que la «Iqnivsec K,oeiqite " du rein.
1. est chose plus Ï réqune
2. qu'elle aflecte les deux organes,
2. qu'elle n'est pas incomlpatib)le avec une longue

Qu'au point de vue " Thérapeutique." si le kyste
dlu rein réclamne l'intervention chiirurgicale-énucilélation,
néphirectomnie ou nélrsoi,-les reins polykzysti-
qlues sont des "noicli iue tangcere."
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NOTE~S

Le mouvement universitaire
La Faculté vient de remanier quelque peu son

échiquier professiu'al :la retraite définitive ou temnporal-
re du service actif~ des Pr-of. liottot, D)esjardins et Deners
le nécessitait.

Le Dr Ilervieux passe ch l'enseignement de la
Pathologie Interne. IL Ilerv'ieux est si connu de toute
la jeune génération des gradués de Laval qu'il nous

prit superflu. de le présenter à. nouveau à nos lecteurs
Depuis tantôt un peti plus d6 dix ans qu'il est attaché àl
l'enseigrnement universitaire, l'ascension du Dr Iler"ieux
a été régulière et ininteiromnpue.

Au Dr Hervieux succède dans l'enseiginemienit
de la Matière Médicale et de la Thlérapeutique M. le Dr

L-.Fortier, nedecin de l'Hô"'tel-Dieu et agrégé depuis
plusieurs années. Succeqsiv.eniienitdémnonstrateur d'Anat-
tonîje, assistant -à. la chaire de Pliysiologie, puti.s rieý

ITORIALES

Pathologie Interne, le nouveau titulaire a un passé de
services universitaires appréciables. Nous. ne doutons pas
que le Dr Fortier-qui est unt travailleur nec trouve
moyen de consacrer ii son enseigrnement plus que les
loisirs que ne laisse une pratique aussi active (lue la
sienne. L'enseignenment réclame de ceux qui veulent y
faire leur marque des sacrifices et un labeur de tous les
instants. La culture des lettres;* dont il a témoigrné en
maintes occa-iions, trouvera ici unt vaste champ où -Se
mmanifester.

Le Dr "Li-P. Benoit succède au D.r Rottot à la Clinii-
que M,édicale de l'hôpital Notre%.I,-Damie. C'est là, un chIoix
.iic-ux et si le travail et les états de services comrptent
quél1que chose, le Dr- Benoit était tout indiqué. joignons
a cela les qJualités d'un gentilhomme qui le distinguent
et nous coinprenoiis li. faveur dont il ,jouit.
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